
Une parution spéciale du Mag des vétérans de Saint-Pierre N° 88 – septembre 2017

L'Homme du Levant
C'est  le  joueur  des  Mille  et  Une 

Nuits,  l'homme  des  contes  de  fées ! 
Originaire du sultanat de Nay – dans le 
Béarn -, à l'est, très à l'est de notre aimé 
Pays  Basque,  Jean-Aladdin  Buzy  est 
« l'Oriental » du HAF ! Comme tout enfant 
dans ces contrées barbares (qui  incitent 
certains  à  la  baffe...)  il  n'a  jamais  eu 
d'autres dieux que celui du ballon rond : 
c'est un footeux pur et dur !

Déjà tout  petit  il  était  immense (il 
mesurait  162  centimètres  à  la 
naissance !) ; désormais, du haut de ses 
3,58  mètres,  il  constitue  avec  La 
Montagne  Marissiaux,  Will  the  Wall  et 
Batute,  la  chaîne  montagneuse  de  la 
défense  du  HAF.  C'est  l'Himalaya  de 
l'Hiriburu :  autant  dire  que  sans  brevet 
d'état d'escalade il  est  impossible de lui 
prendre un ballon de la tête... Et quand à 
le passer ballon au pied, il faut aussi se 
lever de bonne heure : Jean-Aladdin a des 
jambes  gigantesques  et  rétractables  qui 
font que, même quand on pense avoir fait 
la différence, il vous rattrape toujours et 
finit  par  vous  tacler !  Parlez-en  aux 
attaquants  de  Boucau  la  saison  passée, 
qui  se  demandent  encore  quel  mauvais 
génie à brisé tous leurs vœux (de buts) ! 

Comme  tous  les  persans  nayais,  cet  homme  sait  faire  des  affaires :  il  est 
directeur  financier  dans  un  grand  organisme de  gestion  immobilière !  Esthète  du 
levant, il a voué tout jeunot une vraie admiration à Marco Van Basten et son club de 
cœur est Bordeaux : l'épopée de 1996 et la victoire face au Milan AC restent des 
souvenirs forts pour cet aficionados des Cats On Trees, père d'une jeune Charlotte-
Shéhérazade de 9 ans (elle mesure déjà 1,92 m...). 

Amoureux du chiffre  6,  Jean-Aladdin  a  pour  titre  de gloire  une victoire  aux 
pénaltys contre Pau en Coupe des Pyrénées quand il était junior et un titre brillant 
d'on ne sait pas trop quoi avec les Vieux du HAF. Assurément, avec ce Saladin haut en 
couleurs, l'Hiriburu peut espérer, encore cette année, tutoyer les sommets !


